
TOUTE UNE HISTOIRE

LES BRÈVES
CULTURE TOLÉRANCE RELIGIEUSE

A la croisée des chemins

Carouge qui tire son nom de 
quadruvium – carrefour en français 
– a de tout temps été traversé par 
des chemins qui convergent vers 
le pont de Carouge. Avant l’ère 
moderne les ponts sont rares, et donc 
il est naturel que les itinéraires se 
structurent à partir de ceux-ci. Les 
échanges locaux aussi bien que le 
commerce international – l’itinéraire 
qui relie Marseille à l’Allemagne du 
Sud en suivant la vallée du Rhône 
puis le plateau suisse – passent 
par Carouge avant de traverser le 
Rhône en empruntant le pont de 
l’Ile. Il n’est dès lors pas surprenant 
que les voyageurs des temps 
passés traversent Carouge dans 
un sens comme dans l’autre. Parmi 
ces voyageurs, nous retiendrons 
deux catégories. Les pèlerins 
qui se rendent à Saint-Jacques 
de Compostelle et les Vaudois du 
Piémont qui se réfugient vers 
certains Etats germaniques. 

C’est un petit événement de 
signalétique locale – la pause de 
nouvelles plaques ancrées dans le 
sol et qui complètent de discrètes 
indications fixées en façade 
permettant aux nombreux pèlerins 
de traverser la Cité sarde – qui 
est à l’origine de ce petit texte et 
qui mérite une explication. Si le 
pèlerinage de Saint-Jacques est 
attesté depuis le Moyen Age, il se 
renforce considérablement dès la 
fin du XVe siècle. Déclaré itinéraire 

culturel depuis 1987, ce cheminement 
attire un nombre croissant de 
marcheur-euse-s. Dans ses grandes 
lignes, l’itinéraire local est plus 
ou moins stabilisé – la rue Saint-
Joseph a remplacé la rue Vautier – et 
emprunte la rue Ancienne jusqu’au 
Rondeau, puis la route de Drize, 
Saconnex d’Arve par le chemin 
de l’Abérieu, la commanderie de 
Compesières, le hameau de Charrot 
avant de traverser l’Arande et entrer 
en France. 

Il se trouve que le même parcours, 
mais en sens inverse a été emprunté 
entre janvier et mars 1687 par 
environ 2500 personnes, les Valdese, 
sous escorte militaire, qui fuient le 
Piémont par le col du Mont-Cenis, 
Modane, Saint-Jean de Maurienne, 

Faverges, Annecy, Cruseilles et 
Charrot. Puis, de là, rejoignent 
Genève en suivant le même 
cheminement décrit plus haut. Au 
printemps 2019, l’Association Sur 
les pas des Huguenots et Vaudois 
du Piémont a inauguré ce nouvel 
itinéraire culturel, en souvenir 
de cet épisode historique, sorte de 
couloir humanitaire avant la lettre, 
en posant des bornes munies de QR 
code de Charrot à Genève en passant 
par Carouge. Chemin qui se prolonge 
désormais vers Schaffhouse.

Ainsi Carouge qui, dès son invention 
au XVIIIe siècle, a pratiqué une rare 
et généreuse pratique de tolérance 
religieuse, accueille des itinéraires 
culturels historiques de deux 
confessions autrefois farouchement 
opposées et perpétue, à sa façon, 
l’ouverture d’esprit qui était et est 
encore la sienne. 

Dominique Zumkeller, 
historien-économiste

POUR EN SAVOIR PLUS 
Sur les pas des Huguenots et  

Vaudois du Piémont 

www.via-huguenots.ch/fr 

 

Les Amis du chemin de Saint-Jacques 

de Compostelle 

www.chemin-saint-jacques.ch

Lire également en page 19 

Le récent traçage sur son sol de deux itinéraires historiques, catholique et protestant, 
témoigne de l’esprit éclairé de Carouge dès le XVIIIe.THÉATRE DE CAROUGE 

2022-2023 
RETOUR À CE QU’ON EST 
QUAND ON NAÎT
«Libre et sauvage.» Deux petits mots 
qui en disent long sur le caractère 
de la nouvelle saison 2022-2023 du 
Théâtre de Carouge. «Un renard a 
été l’un des premiers habitants de 
notre nouveau théâtre et je trouve 
qu’il y a quelque chose de son esprit 
sauvage dans notre identité depuis 
nos origines en 1958», rappelle Jean 
Liermier, directeur, récemment 
reconduit dans ses fonctions par le 
Conseil de Fondation du Théâtre de 
Carouge. «Il a toujours accueilli des 
artistes libres et un peu sauvages, à 
la marge de leurs désirs artistiques 
comme l’est notamment Martin 
Zimmermann, Grand Prix Suisse 
des arts de la scène 2021, dont la 
puissance clownesque ouvre la saison 
avec Danse Macabre, sa dernière 
création.» L’esprit «libre et sauvage» 
de cette nouvelle saison souffle 
également dans les sublimes photos 
de Federal Studio qui transforme 
l’institution en arche de Noé pour 
animaux fantastiques grâce au 
savoir-faire des artisans du théâtre 
que Jean Liermier souhaite mettre 
en exergue. Lui-même retrouve son 
âme d’enfant et d’artiste en mettant 
en scène «Le malade imaginaire» 
de Molière qui parvient à faire rire 
aux éclats de situations où l’angoisse 
rôde – comme cela a été le cas 
pendant le covid – et «On ne badine 
pas avec l’amour» avec Musset, son 
«pays», comme Jean Liermier aime à 
appeler le texte théâtral qui permet 

de rappeler des fondamentaux sur 
l’engagement d’une vie. Les autres 
pièces qui rythmeront la saison 2022-
2023 sont : «Le jeu des ombres» de 
Valère Novarina, mise en scène 
par Jean Bellorini ; «En attendant 
Godot» de Samuel Beckett, mise 
en scène de Alain Françon ; «La 
règle du jeu» de Jean Renoir 
d’après Musset, mise en scène de 
Robert Sandoz et «Une maison de 
poupée» de Henrik Ibsen, mise en 
scène de Anne Schwaller. Autant de 
spectacles où la poésie est un moyen 
de faire entendre la soif d’amour et de 
solidarité d’une humanité confrontée 
à de profonds changements de 
paradigmes. 

POUR EN SAVOIR PLUS 
www.theatredecarouge.ch

SPECTACLE ITINÉRANT
NEOLITHICA 
Le camion-scène du Théâtre de 
Carouge est de retour dans notre 
commune avec la pièce Neolithica 
(Le Grand Secret), une fresque tout 
en péripéties traversant l’histoire 
du néolithique en mode fictif écrite 
et mise en scène par Dominique 
Ziegler. Le spectacle itinérant (durée 
1 h 30) s’arrêtera quatre soirs :  
jeudi 1er septembre, aux Tours, 
mercredi 7 septembre, aux 
Auréas, samedi 10 septembre 
à la Tambourine et mardi 
13 septembre, place de Sardaigne, 
à 19 h 30. C’est gratuit et tout public 
(dès 10 ans). 

PRIX YVETTE Z’GRAGGEN 
VOTEZ POUR VOTRE LIVRE 
PRÉFÉRÉ
Le Prix de la Ville de Carouge 
Yvette Z’Graggen récompense un 
auteur ou une autrice suisse ou 
vivant en Suisse. Il sera remis pour 
la première fois par la conseillère 
administrative Stéphanie Lammar, 
le mercredi 9 novembre 2022 à la 
Bibliothèque de Carouge, à 18 h. 
Au préalable, entre septembre et 
octobre, le public des bibliothèques 
de Carouge est invité à voter sur 
la dernière sélection qui comprend 
quatre titres. Rendez-vous dans 
nos deux bibliothèques pour faire 
entendre votre voix. Ce prix est 
organisé en collaboration avec la 
Compagnie des mots et la Maison 
Rousseau & Littérature. 
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LE THÉÂTRE DE CAROUGE 
BÉNÉFICIE DU SOUTIEN  
D’UNE FONDATION PRIVÉE 
GENEVOISE ET DE JTI

LIBRE ET  
SAUVAGE
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